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	 L’association Mil Espoir Mille Savoirs vous présente, pour vous et vos proches, ses voeux pour une année 
2023 la meilleure possible.

	 À cette occasion, nous tenons à vous remercier chaleureusement pour vos parrainages et dons au cours 
de l’année écoulée ; et particulièrement celles et ceux qui, à la suite de l’appel lancé lors de l’Assemblée 
Générale Extraordinaire du 23 novembre 2022, ont bien voulu augmenter le montant de leurs versements.

	 De notre côté, nos « Mères Noëlles » ont assuré une présence, le vendredi 9 décembre, sur le marché 
de Concarneau, et une belle vente des livres « Niamey, le monde des petits métiers » au profit de l’asso-
ciation MEMS. Il nous en reste d’ailleurs à vendre, au prix de 10 €…


	 AGE et nouvelle gouvernance

	 L’Assemblée Générale Extraordinaire du 23 novembre 2022 a validé à l’unanimité les nouveaux textes et 
la nouvelle organisation de MEMS :

	 - la Charte,

	 - les Statuts,

	 - les 8 Référents (2 par Groupe de travail) nommés au Conseil de Coordination.

	 Le Règlement intérieur est actuellement mis au point et sera soumis au vote lors de l’Assemblée Géné-
rale Ordinaire du printemps 2023. Vous pouvez vous référer au CR de l’AGE qui vous a été envoyé.


	 Le Fonds de dotation Louis Galenc / MEMS

	 Comme décidé lors du CA du 31 août 2022 avec les représentants du Fonds de dotation, celui-ci a part-
cipé pour 6500 € aux inscriptions, coûts administratifs et uniformes des élèves pour l’année scolaire 
2022-2023.

	 Par ailleurs, il finance pour 1100 € les cours de français que suivent quelques lycéens au CCFN (Centre 
Culturel Franco-Nigérien), et il verse directement des bourses d’étude à 5 étudiants.


	 Premier Conseil de Coordination

	 Il s’est tenu le vendredi 6 janvier 2023 et a désigné ses deux représentants légaux : Henri HÉNAFF et 	
Ferdinand LAPORTE. Les démarches réglementaires vont être faites auprès de la Préfecture.


	 Nouvelles du Niger et relations

	 La rentrée du 2ème trimestre a eu lieu le 2 janvier. L’État ayant remercié de nombreux contractuels, on 
manque d’enseignants, d’après plusieurs entretiens téléphoniques entre Jean-Yves Redon et Djouri. 
Nombre d’écoles sont fermées en brousse, et même à Abalak. Devant la pénurie les enseignants les plus 
diplômés reviennent vers les villes importantes.

	 Au village, certains enseignants parlent le fufuldé avec les élèves, mais le fufuldé proposé pour l’appren-
tissage de la lecture est, selon Djouri, trop éloigné du dialecte que pratiquent les Wodaabe ; les enfants ne 
comprennent pas le fufuldé des livres. Faut-il insister sur l’enseignement du français ?




	 À Abalak, Abdoulaye a été remplacé par un nouveau surveillant d’internat, Odjal. Des échanges ont eu 
lieu entre lui et Pierre et Eliane : il a détaillé l’emploi du temps quotidien, très chargé, semble-t-il, des 
élèves à l’internat, avec répétitions des leçons, jeux… Eliane et Pierre ont aussi des échanges réguliers, par 
écrit, avec des lycéens.

	 La situation locale reste très tendue, avec des attaques avec armes à feu menées par des bandits.


	 Espoirs et projets

	 Nous avons appris par Djouri que, pendant l’été dernier, s’est tenue au village une réunion de réflexion 
de 3 jours entre parents et enfants. À sa suite, Saï Bobo, bachelier brillant et étudiant jusque là en agricul-
ture, a décidé de s’inscrire pour cette année à l’École Normale à Tahoua. Il a pour projet éventuel de reve-
nir enseigner au village, et d’inspirer d’autres jeunes. Ainsi, Dirbou, une fille de Djouri, vise aussi l’École 
Normale ; mais pour l’instant elle a échoué au Bac. Cette décision suscite, au village, beaucoup d’enthou-
siasme et d’espoir.

	 De son côté, le 1er Conseil de Coordination a discuté de la possibilité de faire venir en France, sur les 
temps de vacances scolaires, pendant quelques semaines, quelques étudiants - notamment ceux qui se 
destinent à l’enseignement. Il s’agirait d’un stage d’immersion en français et de découverte (visites, ren-
contres, hébergement dans des familles…). Cela pourrait être durant l’été 2023, ou, si les délais sont trop 
courts, en 2024. Consulté, Djouri a exprimé son accord total avec ce projet.




	 J’aide la scolarisation d’enfants de nomades du Niger 


	 (En un clic)    www.milespoir.fr/nous_aider/ 


	 J’adresse un chèque à l’adresse de l’association 


	 Je fais un virement à MEMS : RIB IBAN : FR76 1290 6000 1769 4283 7900 114 

	 SWIFT (BIC) : AGRIFRPP829 


	 N’oubliez pas d’indiquer vos coordonnées pour votre reçu fiscal 
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